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AVIS TRES IMPORTANTS 


Annales. — Le 1 trimestre des Annales de 1917 paraitra en 
aout 1917. 


Le Trésorier rappelle que les Annales ne seront envoyées qu'aux 
membres de la Société qui auront payé la cotisation de l’année. 
Il prie donc ses collègues de se mettre en règle le plus tôt pos- 
sible, en lui faisant parvenir leur cotisation. 

Il est à leur disposition pour la recevoir tous les jours de semaine 
de 10 h. à midi, 17, quai Voltaire, Paris, VII*, et à toutes les séances 
de la Société, 28, rue Serpente. 

Tous les envois d'argent faits à la Société (par lettres chargées, 
mandats-poste ou chèques payables à Paris) doivent être libellés au 
nom de M. Ch, Lahaussois, Trésorier, et non autrement, pour 
éviter les difficultés d’encaissement d’envois impersonnels. 

Les envois peuvent lui être faits soit à son domicile, 2, rue de La 


Planche, Paris, VII*, soit au siège de la Société, 28, rue Serpente.- 


L’ Abeille. — Le 4° fascicule du vol. XXXI a paru le 22 avril 1914. 


Avis. — La Bibliothéque de la Société est ouverte : pour rensei- 
gnements, tous les jours, de 4 h. 1/2 à 6 h. 1/2; pour y travailler : 
les mardis, jeudis, samedis, de 3h. à 6 h. 1/2, et les mercredis, de 
8h. à 10h. 1/2 du soir. 


M. G. Melou, 26, rue du Fort-Melville, à Diégo-Suarez (Mada- 
gascar) serait heureux d'entrer en relation avec entomologistes pour 
la détermination d’Insectes malgaches de tous les ordres (sauf les 
Lépidoptères) ; échangerait Insectes de tous les groupes contre bon 
vérascope Richard et plaques, microscope, livres récents d’entomo- 
logie, ornithologie, conchyliologie ou autres ouvrages scientifiques 
intéressants, ou revues littéraires illustrées. — Base d’apprecia- 
tion : 0 fr. 50 Pexemplaire. 


PREPARATION D’INSECTES DE TOUS ORDRES 


Etalage soigné de Lépidoptéres, etc. — Entretien de collections 
et soufflage de chenilles. — Préparations microscopiques. 
Mlle C. Bleuse, 29, rue Lacépéde, Paris (Ve). 


> Envoi du tarif sur demande. 
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4 Présidence de M. H. DESBORDES. 


MM. R. Benoist, le maréchal des logis R. Pescuer et le médecin 
ide-major de A" classe M. Rover assistent à la séance. 

M. le Dr Royer, actuellement à Troyes, donne de bonnes nouvelles 
de M. l'abbé G. D'ANTESSANTY qui suit toujours, avec grand intérêt, 
les travaux de la Société et adresse à ses collègues ses meilleurs sou- 
venirs. 

a Correspondance. — M. L. Beper, Secrétaire, absent de Paris, 
s'excuse de ne pouvoir assister à la séance. 

_ MM. A. Boucuarp et R. CHUDEAU, récemment admis, remercient la 
Pe de leur admission. 


, 


Nouvelles de nos collegues aux Armées. — Nous avons recu de 
bonnes nouvelles de MM. = Dr L. Baros et le commandant J. SAINTE- 
MRE DEVILLE. 


Admission. — M. le D' Alfredo ARRE lieutenant-colonel direc- 
POspedale da campo n° 228, zona di guerra (Italie). — Ento- 
ae Se At AGS 


a) ue défigurée par une erreur tepserapliqae au Bulletin n° 11, 


a 
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Communications. 
Revision des Gnathoncus [CoL. HIsTERIDAE] français 


par le D' V. Auzar. 


Grâce à Pextréme obligeance de M. Henri Du Buysson, J'ai pu exa- 
miner, ces temps derniers, un nombre considérable de Gnathoncus el 
me convaincre que ce genre était représenté en France par quatre es- 
pèces et une variété. 

Ces espèces se trouvent souvent ensemble; néanmoins, d’après 
M. Du Boysson, G. nidicola et G. Buyssoni alfeetionnent particulière 
ment les vieux nids d'oiseaux, tandis que G. nannetensis se trouve 
beaucoup plus souvent dans les poulaillers avec G. rotundatus; une 
seule fois, et en un seul exemplaire de chaque, G. Buyssoni et G. ni- 
dicola ont été trouvés dans un petit tas de foin moisi; €. Buyssoni a 
été pris aussi, tout dernièrement, en deux exemplaires sur une peau 
de veau en décomposition; quant a G. nidicola, M. Du Buysson en a 
trouvé aussi quatre exemplaires dans ses poulaillers en compagnie de 
G. nannetensis. 

Joy est trop affirmatif en donnant comme signe de distinction entre 
G. nidicola et G. rotundatus l'habitat des vieux nids pour le premier 
et l'habitat des charognes pour le second; M. Du Buysson a trouvé 
G. rotundatus dans les vieux nids, il y a trouvé aussi G. nannetensis. 
Beaucoup d’Histerides se plaisent d’ailleurs dans les vieux troncs 
d'arbres contenant des nids d'oiseaux et M. Du Buysson m'écrit que 
lorsqu'il y a du terreau au-dessous du nid, il y capture aussi Mister. 
merdarius et Dendrophilus punctatus; c'est dans les mêmes conditions 
qu’il chasse le rare Trox Perrisi. 

G. nannetensis et G. rotundatus se trouvent aussi sous les cha- 
rognes, surtout les charognes d'oiseaux, sous les bouses, les détri- 
tus, ete. 

Je dois dire que, dans la plupart des collections, les Gnathoncus sont, 
mal déterminés : le travail de J. Scumipr dans Jes Bestimmungs-Tabel-! 
len (') wa pas peu contribué à égarer les entomologistes. Je crois 
aussi que le nombre des localités de chasse des deux espèces rares 
G. nidicola et G. Buyssoni pourrait être augmenté si les détermina- | 
tions étaient refaites sérieusement. | 

Il est très difficile de donner un tableau dichotomique des Gnathon- 
cus français ; tous les exemplaires d'une espèce ne présentent pas avec | 


(1) In Berl. entom. Zeitschr., XXIV [1885], fasc. 2. 
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netteté la totalité des caractères de cette espèce; certains caractères 
de ponctuation ou de striation doivent étre vus á un fort grossisse- 
ment (X 150). Néanmoins, en commençant par les caractères distinctifs 
les plus marqués, et en donnant pour chaque espèce un certain 
nombre de caractères secondaires, je vais essayer de donner un tableau 
qui, sans grandes prétentions, pourra aider à déterminer les espèces 
françaises : 


4. Tibias antérieurs étroits, fortement dentés en scie sur leur 
LRO (SENTE) Or de RE hee PE EN A peo hom 2. 
— Tibias antérieurs élargis, non dentés en scie sur leur bord 
externe; les espaces compris entre les dents sont á peine 
DOS NL mena ATOS a UN 3. 
2. Coloration brun foncé, pattes et antennes ferrugineuses. 
Elytres sans rides, lisses et luisants entre les points ; ponc- 
tuation non alignée, peu dense vers apex, et remontant, 
dans le 4° intervalle, jusque pres du scutellum où elle est 
un peu plus fine et espacée. Pygidium densément ponctué 
de points elliptiques, élargis en travers, se touchant presque 
et alignés plus ou moins régulièrement, sur le tiers basal, 
en rangées transversales ou légérement sinueuses; ces 
points s'obturent peu a peu en approchant du sommet 
pour devenir de petits traits transversaux, puis dispa- 
raissent quelquefois complétement, de sorte que chez cer- 
tains exemplaires le sommet du pygidium est lisse; entre 
ces lignes de points, se voient, surtout a la base et jusqu'au 
milieu, quelques trés fines rides transversales. Taille 1,5 
4 3,5 mm. 
o. Strie suturale des élytres réduite à un court crochet 
A AN O rotundatus Kugel. (!) 
ß. Strie suturale allant du scutellum jusqu’au milieu de 
CN Ae A var. subsuturalis Reitt. (?) 
— Coloration noire, pattes et scape noirs, massue ferrugi- 
neuse. Elytres sans rides, lisses et luisants entre les points; 
ponctuation non alignée, peu dense et couvrant seulement 


(1) D’après Reirrer, in Ent. Nach., XXII, [1896], N° 20, les petits exem- 
plaires de cette espéce correspondraient au G. punctulatus Thoms. 
(2) D’après Rerrrer, loc. cit., dans la variété subsuturalis, qu'il a décrite 
de Ragusa (Dalmatie), la 1" strie dorsale ne va pas jusqu’à l’apex, elle est 
écourtée au méme niveau que les trois suivantes; les exemplaires que je 
possède viennent de S'-Barbant (H‘-Vienne) et ne présentent pas cette parti- 
cularité. 


ae 
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les deux tiers postérieurs; quelques points trés fins entre 
les stries et sur le 4° intervalle. Pygidium entièrement et 
assez peu densément ponctué de gros points arrondis, non 
alignés transversalement, peu profonds, a fond plat, avec 
un léger soulèvement ocellaire au centre; pas de rides 
transversales entre les points, ce qui donne au pygidium 
un aspect luisant. Taille 3 à 4 mm........ nannetensis Mars 
3. Coloration noire, pattes et antennes ferrugineuses; tibias 
antérieurs très élargis, dents petites. Elytres à ponctua- 
tion très serrée, remontant dans le 4° intervalle jusque 
tout près du scutellum; sur le limbe et surtout vers Papex, 
les points sont alignés dans des sortes de rides ou rigoles 
longitudinales peu profondes, irrégulières, sinueuses, ce 
qui donne à l’élytre un aspect terne particulier; dans ces 
rigoles, les points sont réunis par de nombreuses et fines 
strioles longitudinales; strie suturale réduite à un court 
crochet scutellaire. Pygidium entièrement et densément 
ponctué de points à peine élargis en travers; les espaces 
compris entre ces points sont finement et densément ridés 
transversalement, ce qui fait paraître le pygidium mat. 
Fate AE doc Ne APRES .. nidicola Joy 
— Coloration noire, pattes ferrugineuses ou légèrement rem- 
brunies, antennes ferrugineuses á scape noir. Tibias anté- 
rieurs élargis, sans dépression ou avec une dépression trés 
légère entre les dents qui sont petites. Elytre à ponctua- 
tion tres serrée, atteignant la base sur les premiers in- 
terstries et se rapprochant du scutellum sur le 4°; pas de 
fines strioles entre les points; strie suturale allant du scu- 
tellum jusqu’au milieu de Pélytre. Pygidium entièrement 
et densément ponctué de gros points arrondis, ocellés, 
entre lesquels la surface est fortement et densément ridée 
(beaucoup plus que chez nidicola), ce qui lui donne un 
aspect mat. Taille 2,5 mm.............. Buyssoni Auzat (!) ! 


Ons. — Le pygidium de ces insectes doit être vu à un grossissement 
d'environ 150 diamètres. 


(1) Bull. Soc. ent. Fr., [1917], p. 184. 
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Description d'un Baris nouveau de la faune française 
et notes sur quelques Baris de cette méme faune 


|CoL. CURCULIONIDAE | 


par le D® A. CHoBAUT. 


Baris erysimi, n. sp. — Noir, brillant, en dessus comme en des- 
sous. En ovale allongé, avec sa plus grande largeur au niveau du 
premier quart des élytres. Rostre brillant, assez finement ponctué. 
* Prothorax nu, plus étroit que les élytres dans leur plus grande lar- 
geur, plus long que large, rétréci non anguleusement en avant sur 
son premier quart, 4 bords latéraux presque droits, 4 peu prés de 
méme largeur 4 la base que la base des élytres. Pronotum á trés gros 
points un peu ovalaires, peu serrés, laissant entre eux des espaces 
beaucoup plus larges que leur épaisseur, les points non affaiblis sur 
le disque, un peu plus serrés sur les bords, légèrement confluents en 
dessous a la base du prosternum seulement. Base du prothorax non 
rebordée. Ecusson petit, en ogive, non tronqué au sommet. Elytres 
a stries formées d'étroits sillons, peu plus profondes à la base qu’à 
Vextrémité, les externes aussi marquées que les internes, non ponc- 
tuées. Interstries a marges non relevées, 4 a 5 fois plus larges que 
les stries, avec une seule série de petits points ovalaires mal alignés. 
Cuisses á grosse ponctuation, chaque point avec un petit poil dirigé 
vers le genou. Ongles des tarses libres. Pièces latérales de la poitrine 
sans squamules. Dessous du corps avec une ponctuation formée de 
points très gros, ronds, non confluents, sur la poitrine, et de points 
plus petits sur le milieu de abdomen, ceux du pourtour de Pabdomen 
á peine plus petits que ceux de la poitrine; beaucoup de ces points, 
surtout sur la poitrine et à Vextrémité de abdomen, sont munis d'un 
petit poil court, blanchátre, dirigé en arriére. Abdomen légérement 
incurvé sur lui-méme. 

Long. 3-3,5 mm. 

Jai pris pres de 100 exemplaires de cette espéce, au mont Ventoux 
(Vaucluse), les 17, 21 et 24 juin 1917, en cherchant au collet de la 
racine d'Erysimum ochroleucum DC., entre 1.500 et 1.650 m. d’alti- 
tude. Dans mes chasses antérieures, je n’avais pris que 3 sujets de 
cette espèce, 2 le 15 juin et 1 le 22 juillet 1908, les deux premiers au 
sommet même de la montagne, à l'hôtel Vendran, à 1.900 m. d’al- 
titude. 

Cette espèce est évidemment voisine du très variable Baris laticollis 
Marsh., auquel on pourrait songer à la rattacher comme sous-espèce. 


Ww. ot te, 
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Je pense qu’elle en est bien distincte par son prothorax plus long que 

large, à ponctuation beaucoup plus grosse et plus profonde, non 

affaiblie au milieu; par les côtés du prosternum ridés seulement à la 

base; par la ponctuation du dessous plus grosse et plus profonde 

aussi; par son écusson non tronqué au sommet; par sa taille plus 

petite et par son habitat différent, le B. laticollis vivant dans les tiges 
y des Brassica cultivés (choux, colza) et du Cheiranthus cheiri L. 

Je dois reconnaître cependant que j'ai pris un exemplaire de B. la- 
ticollis á Bédoin, au pied du mont Ventoux, le 5 juin 1910, sur un 
Erysimum que je Wai pas déterminé. 

x 
Ts Le Baris nivalis H. Bris. vit au mont Ventoux, comme le B. ery- 
simi, sur PErysimum ochroleucum ('). 

Je Pai pris cette année en grand nombre (près de 150 sujets) au 

4 collet de cette plante, en même temps et aux mêmes dates que le 
B. erysimi. Il m'a semblé ne guère dépasser 1.600 m. d'altitude. Je ne 
à 7 Pavais jamais trouvé jusqu'ici qu’en exemplaires isolés en divers 
7 endroits de la montagne, aux mois de juin, de juillet et méme de 
A, novembre. Pen avais même pris un sujet à Puzant (Gard) le 9 no 
> vembre 1897, á une trés faible altitude (100 m. environ). 
7 Le B. nivalis varie au mont Ventoux comme dans les localités où il 
S a été déja signalé. La plupart des individus sont bleus, mais il y en a 
Be: de verts, de violets, de noir bronzé, de noirs (ceux-ci ont toujours 
> un reflet bleu ou vert sur l’abdomen). 

Certains exemplaires ont les élytres violets et le pronotum noir, 
d’autres les élytres bleus et le pronotum vert, d’autres les élytres 


violets et le pronotum bronzé, d’autres encore les élytres bleu foncé * 
et le pronotum violet. 


wer 


* % 


Le 24 juin 1896, j'avais pris au pied du mont Ventoux, à S'*-Colombe, | 
un exemplaire de Baris fallax H. Bris. en battant un pied d'/satis * 
tinctoria L. En mai dernier, me trouvant à La Bonde (Vaucluse) chez 
notre collègue M. Ch. FaGniez et lui signalant ma capture, il ma 


(1) En 1904, J. Saınte-CrAıre DeviLtE (Z’Abeille, XXX, pp. 201-202) a déjà 
signalé le Baris nivalis Bris. comme se trouvant, au mont Agel (Alpes-Ma- 
ritimes) vers 1.100 m. d'altitude, sur les pieds un peu forts de la même plante _ 
(Erysimum cheiranthus Reichb, = ochroleueum DC.) et constaté que la 
larve vivait au collet de la racine de cette Crucifère. 
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suggéré l’idée de chercher au collet de la plante. Là nous avons 
trouvé ce Curculionide en nombre et je Vai repris depuis, en nombre 
aussi, à Bédoin et à S'*-Colombe sur les premières pentes du mont 
Ventoux. 


Liste des Histeridae [CoL.] 
récoltés en 1917 par M. L. Burgeon au Congo belge central, 
à Kindu (Maniéma), 
et description des espèces nouvelles 


par H. DESBORDES, 


Le Muséum de Paris a bien voulu me confier le soin d'étudier 
les Histeridae qu’a rappories M. L. Burazon du Congo belge central. 
Les récoltes de ce naturaliste ont été faites à peu près exclusivement 
sous les écorces d’arbres et les détritus végétaux ; aussi les genres 
Hister et Saprinus, si abondants en Afrique, mais qui sont surtout 
coprophiles, y sont-ils à peine représentés. L'ensemble comprend 
145 individus, répartis en 39 espèces, dont 5 sont nouvelles. 


Liste des espèces. 


1. Hololepta arcifera Marseul('). — 4 &, 6 ©. 

2 — optiva Lewis. — 4 ex. 

3 — Burgeoni, n. sp. — 1 ex. 

4. = sedistriata, n. sp. — 1 5,2 Q. 

5. Lioderma acutipectus Lewis. — 1 ex. 3 
6. Teretriosoma flaviclave Bickhardt. — 2 ex. 
7. Trypobius pinguis Lewis. — 1 ex. 

8. Macrosternus Lafertei Marseul. — 6 ex. 

9. Apobletes foliaceus Paykull. — 22 ex. 
10. — angolensis Lewis. — 2ex. 


(1) Suivant pz MarseuL (Monogr., 1853, p. 160), le of d'Hololepta arci- 
fera n’aurait pas de fossette aux angles antérieurs du pronotum. Sur les 
quatre c' rapportés par M. L. Burcron, un seul ne possède pas ces fossettes, 
tandis que les trois autres en sont pourvus. Il faut en conclure que ce carac- 


: 2 
tére manque de fixité. On peut en dire autant de celui tiré de Vappendice an 
strial apical, qui, chez certains des dix exemplaires ei-dessus, est bien mar- 2 
qué, chez certains autres est à peine visible et fait même complètement défaut yc - 
sur l’élytre gauche d'une des © et sur les deux élytres d'un des oO. E 

E 
ze 
3 
= 
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11. Apobletes pauperatus J. Schmidt. — 1 ex. 
12. — kinduensis, n. sp. — À ex. 
13. Chalcurgus cyaneus Kolbe(!). — 2 ex. 
14. Pachycraerus cyanescens Erichson. — 7 ex. 
45. — caeruleatus Lewis. — 1 ex. 
16. — nigrans Lewis. —1 ex. 
7% — puncticollis Lewis. — 4 ex. 
18. — Ritsemai Marseul. — 14 ex. 
19. — chalybaeus Fáhraeus. — 2 ex. 
20, * — amethystinus Marseul (2). — 8 ex. 
| 21. _ diversicollis J. Schmidt. — 8 ex. 
22. -- Alluaudi Marseul. — 11 ex. 
23. — cylindricus Lewis. — 1 ex. 
24. — tenuistriatus Lewis. — 4 ex. 
25. -- aerosus, n. sp. — 2 ex. 
26. Phelister saprinopterus J. Schmidt. — 6 ex. 
s 27. Hister striolatus Marseul. — 1 ex. 
28. — hottentota Erichson. — 4 ex. 
29. — Staudingeri J. Schmidt. — 2 ex. 
; 30. —  congonis Lewis. — 1 ex. 
31. — pygolaevis, n. sp. — 1 ex. 
32. Hister (Atholus) conformis Erichson. — 1 ex. 
33. Tribalus agrestis Marseul. — 4 ex. 
34. Anaglymma congonis Lewis. — 4 ex. 
qe 35. Epitoxus corycaeus Lewis. — 4 ex.- 
36. — haeres Lewis. — 3 ex. 
37. Epiechinus bipartitus Lewis, — 2ex. 
4 38. Saprinus Rasselas Marseul. — 4 ex. 
i 39. Paromalus sp.?— 1 ex, 


Description des espéces nouvelles. 


Hololepta Burgeoni, n. sp. — Depressa, parum elongata, nigra, 
nitida. Caput puncticulatum, fronte subdepressa, bistriata. Pronotum 
_transversum, lateribus arcuatum, antice fortiter emarginatum, ad 


(1) Très curieuse espèce, qui a été décrite par Kozse (Deutsch-Ost-Afrika, 
IV, Col., 1897, p. 100) de l'Usambara et qu'il est assez inattendu de retrou- 
ver au Congo. Il faut dire que la description de l’auteur est loin d’être bonne 
et Tu le type étant a Berlin, on ne peut le voir en ce moment. Je crois 

. cependant que ma détermination est exacte. 

(2) Un exemplaire a la strie subhumérale interne des élytres interrompue. 

Ce ne peut être, à mon avis, qu’un fait accidentel. 


ue, y e A 
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latera depressum, depressione pluribus striolis notata, stria marginali 
pone caput interrupta. Elytra duabus striis subhumeralibus notata, 
externa basim attingente, interna apicali brevi; stria dorsali prima 
integra, secunda medio interrupta, tertia brevissima. Propygidium 
haud striatum, lateribus punctatum, disco fere laevi; pygidium punc- 
tatum, punctis aequalibus et minutis. Mentum emarginatum, medio 
transverse rectum, puncticulatum. Prosternum sat breve, lobo strio- 
lato, carina bistriata; mesosternum emarginatum, stria antice inter- 
rupta. Tibiae anticae quadridentatae. — Long. 6 mm. (!). 

Type : un exemplaire (probablement ©). 

Cette espèce est remarquable par les dépressions latérales obliques 
couvertes de strioles fortes et allongées dont est marqué son prono- 
tum et qui, partant du milieu de la longueur, aboutissent aux angles 
postérieurs. Il existe aussi des strioles analogues, mais moins nom- 
breuses et accompagnées de quelques points, dans les angles anté- 
rieurs. Les élytres présentent, en outre de la strie subhumérale 
externe qui se retrouve chez toutes les espèces du genre, une petite 
Strie apicale entre celle-ci et la de strie dorsale. Cette striole constitue 
une véritable strie subhumérale interne, car les élytres sont en outre 


_ marqués de trois stries dorsales, la 1" complète, la 2° interrompue 
au milieu (interruption de longueur à peu près égale à celle de cha- 


cun des: deux rudiments), la 3° basale très courte: or on sait que, 


dans le genre Hololepta, les elytres ne présentent jamais plus de trois 


stries dorsales. Les stries prosternales sont très marquées; elles s'é- 
tendent sur toute la longueur de la carène, sont divergentes à la base 
et légèrement recourbées en crochet au sommet sans se rejoindre. 


Hololepta sedistriata, n. sp. — Depressa, elongata, nigra, nitida, 
supra impunctata. Caput planum haud striatum. Pronotum lateribus 
angulatum, stria marginali antice interrupta. Elytrorum stria sub- 


_humeralis utrinque abbreviata, stria prima dorsalis appendicé apicali 


pone prosternum interrupta. — Long. 7 mm. 


aucta, secunda brevior, tertia brevissima. Propygidium lateribus parce 


punctatum, duabus striis arcuatis notatum; pygidium fortiter dense- 
que punctatum, apice laevi. Mentum excavatum, in medio carinatum. 
Prosternum antice parum contractum, haud striatum. Mesosterni stria 
Types : un cet deux Q. 

Cette espèce, par son prosternum sensiblement rétréci en avant, 


E forme passage entre les genres HololeptaPayk. et Lioderma Mars. et 


{ 
y 
‘ 
A 
Mn 
A 
a 
E 


(1) Ces cing espèces sont mesurées du sommet du pronotum à celui de 
élytres. 


* 
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justifie ainsi les critiques élevées par J. Scaminr (Ent. Nachr., XV 
[1889], p. 71) contre la validité de ce dernier genre. 

Le < de cette espèce présente vers Pangle antérieur du pronotum 
une fossette allongée trés éloignée du bord antérieur. 


Apobletes kinduensis, n. sp. — Subovatus, depressus, nitidus, 
niger, tibiis tarsisque rufescentibus. Pronotum haud striatum, late- 


‚ribus antice arcuatis. Elytrorum striae leves; subhumeralibus nullis ; 


dorsali prima antice interrupta, secunda integra, tertia basi et 
apice via notata, ceteris nullis ; epipleuris unistriatis, stria interrupta. 
Propygidium punctulatum, planum; pygidium puncticulatum. Proster- 
num latum, haud striatum; mesosternum bisinuatum, immarginatum. 
Tibiae anticae denticulatae, posticae inermes. — Long. 2 mm. 

Type : un exemplaire. 

Cette espèce est voisine d’A. pauperatus-J. Schmidt, mais elle 
n’a pas comme celle-ci des fossettes allongées sur le front derriére les 
yeux ni de dépression transversale sur le propygidium. En outre le 
pronotum ne présente aucune trace de strie latérale, méme aux 


angles antérieurs, et la striation élytrale est différente, la 4** strie 


étant interrompue sur un court espace vers le tiers antérieur. 


Pachycraerus aerosus, n. sp. — Cylindricus, supra aeneus, infra 
niger, pedibus piceis, tarsis clarioribus. Caput laeve, fronte plana, 
clypeo subimpresso, stria antice deficiente. Pronotum lateribus punc- 
tatum, punctis haud densatis, disco sublaevi, depressione punctata 
ante scutellum, stria marginali lateribus viæ notata, antice interrupta. 
Elytra laevia ad apicem tantum punctata; striis levibus, subhume- 
rali externa dimidiata, interna nulla; dorsali prima integra, se- 
cunda ad apicem abbreviata, tertia vel subintegra, vel basali, quarta 
quintaque nullis, sulurali utrinque abbreviata; epipleuris bistriatis. 
Propygidium aequaliter haud dense punctatum; pygidium vix puncti- 
culatum. Prosternum bistriatum, striis antice conjunctis ; mesosternum 
acuminatum, stria in medio vix interrupta. Episterna fortiter dense- 
que punclata. Tibiae anticae dilatatae, septemdenticulatae. — Long. 
3 mm. 

Types : deux exemplaires, que Pon pourrait au premier abord être 
tenté de considérer comme deux espèces différentes, l’un d’eux ayant la 
3° strie dorsale des élytres subentière, tandis que chez l’autre cette 
strie est réduite à un court rudiment basal; mais ils sont si sembla- 
bles par ailleurs que je ne crois pas devoir les séparer. L’espece est 
voisine de P. tenuistriatus Le w., mais les descriptions ne permettent 
pas de les confondre. 
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Hister pygolaevis, n. sp. — Ovatus, curtus, niger, pedibus ru- 
Jescentibus, nitidus. Caput puncticulatum, mandibulis planis, haud 
marginatis, dentatis; stria antice recta; fronte depressa. Pronotum 
haud ciliatum, duabus striis lateribus notatum, externa basi vix ab- 
breviata, interna lateribus sinuata, basi et antice integra. Elytrorum 
striae fortes, haud crenatae ; stria subhumerali interna humerum attin- 
gente; dorsalibus tribus primis integris, quarta quintaque apicalibus, 
suturali intus arcuata ante basim abbreviata; sutura depressa. Pro- 
pygidium puncticulatum, punctis fortioribus intermixtis; pygidium 
vix puncticulatum, fere laeve. Prosternum constrictum, lobo punctu- 
lato, marginato ; mesosternum laeve, antice subtruncatum, stria inte- 
gra. Tibiae anticae quadridentatae. — Long. 4 mm. 

Type : un exemplaire. 

Cette espéce est remarquable par le pointillé du pygidium tellement 
fin que ce segment présente un aspect mat analogue a celui qu’on 
observe chez quelques autres /fister africains. Il se rapproche de 
H. semiplanus Mars., mais il s'en distingue par la strie frontale 
droite en avant, le pronotum non cilié, la strie latérale thoracique 
externe presque entiére et la 5° strie dorsale des élytres qui, bien que 
plus courte que la 4*, est nettement marquée. 


Phorésie et commensalisme chez les Desmometopa 
[DipT. AGROMYZIDAE] 


4 
par P. DE PEYERIMHOFF. 


Il y a quelques années, dans la forêt des Mouzaia (dep! d’Alger), en 
plein été si mes souvenirs sont exacts, je remarquai un Asilide de 
forte taille posé sur un tronc, en train de dévorer une « punaise 
grise » (Rhaphigaster nebulosa Poda) sur le corps de laquelle circu- 
laient une dizaine de moucherons. Dérangée par mon approche, la béte 
s'envola sans lácher sa proie et se posa plus loin. Avec quelques pré- 
cautions, je pus la rejoindre et revoir, dans la méme position et appa- 
remment en même nombre, ces petits Diptères, qu’un transport aussi 
brusque ne semblait pas avoir inquiétés. J’essayai bien de capturer 
l’Asilide, mais n’ayant pas de filet sous la ie je ne fis que l’effarou- 
pet et il m’échappa sans retour, 
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En novembre dernier, dans la pineraie de Sidi-Ferruch prés Alger, 
d’autres Asilides se montraient en nombre et l’un d'eux, au repos 
sur une branche de pin, dévorait une abeille. Même particularité : 
cette abeille était couverte de moucherons. Cette fois, je pris mes pré- 
cautions pour capturer le prédateur, la proie et les commensaux. 
Une première tentative échoua et l’Asilide s’enfuit à quelques mètres, 
mais je le retrouvai et pus le mettre en flacon avec huit de ses petits 
compagnons. 

Tenant beaucoup à connaître le nom de ces insectes, je les envoyai 
à M. le professeur M. Bezzı, de l’Université de Turin. Grâce à la com- 
plaisance de ce savant à laquelle j'ai déjà beaucoup d'obligations, je 
sus que l’Asilide était un Eutolmus Q (indéterminable spécifiquement 
en Pabsence du æ) et que les moucherons se rapportaient au Desmo- 
metopa M-nigrum Zett. (niloticum Beck.). M. Bezzı m’informait, en 
outre, que des faits analogues à ceux que je lui résumais avaient été 
déja observés, notamment par Biró et J. Mix. 

Quelques recherches bibliographiques m’apprirent qu'un naturaliste 
américain, M. Frederick Knap, du Bureau of Entomology de Was- 
hington, avait récemment publié un article d’ensemble sur le com- 
mensalisme des Desmometopa, et l’auteur ayant bien voulu, à ma 
prière, m'envoyer ce très intéressant travail ('), je puis retracer ici 
les étapes de la question. 

C'est à L. Biro, naturaliste hongrois, que Pon doit la découverte 
(vers 1897) de ces faits de commensalisme et, par la suite, les obser- 
vations les plus complètes et les plus variées sur les mœurs des 
Desmometopa. Séjournant en Nouvelle-Guinée, il remarqua à diverses 
reprises une petite mouche (décrite depuis par VAN DER WULP sous 
le nom d’Agromyza minutissima, et que J. Mix rapporta ensuite au 
genre Desmometopa) qui se trouvait par paires sur le dos d’un Asilide, 
POmmatius minor Dol. La signification de cette étrange association 
lui resta inconnue jusqu’au jour où, dans les forêts d'Amboine (Mo- 
luques), il put observer à nouveau. Il vit le moucheron circuler sur 
les criquets que dévorait l’Asilide et prendre leur part de la proie 
capturée. I] en conclut naturellement que le Desmometopu était le com- 
mensal de l’Ommatius. Les Asilides observés portaient de 4 à 3 mou- 
ches, jamais davantage, et certains en étaient dépourvus. Séparés de 
leur porteur, à l’occasion d’une capture par exemple, les Desmometopa 


(1) Commensalism in Desmometopa (Diptera, Agromyzidae), by Frede- 
rick Knas, Bureau of Entomology. Proc. of the Entomol. Soc. of Wa- 
shington, XVII [1915], p. 117-121. — On trouvera dans ce travail la biblio- 
graphie relative aux observations de Biró, Kertész, Mik, LUNDSTRüM et Frost. 
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le rejoignaient rapidement et, parait-il, refusaient d’adopter un Omma- 
tius primitivement dépourvu de compagnons. 

Entre temps (1898), J. Mix publiait Pobservation faite en Autriche 
dun petit essaim (13 individus) de Desmometopa M-atrum Meig. 
qu’il avait surpris sur le corps d'une abeille récemment tuée et encore 
suspendue à la toile d’une araignée. Les moucherons sucaient avi- 
dement cette proie, et Mix les compare à des vautours posés sur un 
cadavre. 

Brró retrouva depuis (1899) des faits analogues sur le littoral adria- 
tique (dans la région de Fiume et de Buccari). Il remarqua que les 
Desmometopa se rencontraient toujours auprès des proies (abeilles, . 
guépes, mouches, papillons) capturées par des prédateurs et que, loin 
de se montrer craintifs vis-a-vis des araignées, par exemple, ces mou- 
cherons vivaient en commensaux avec elles, notamment avec les 
espèces floricoles (Misumena, Thomisus), tout comme avec les Asi- 
lides. Il observa ensuite leurs rapports avec un grand Réduvide, le 
Harpactor iracundus : tandis que celui-ci restait à Vaffút, les Diptères 

- ne paraissaient point; mais dès qu'il avait capturé une abeille, de 
nombreux Desmometopa M-nigrum s’abattaient sur lui et sur sa proie, 
attirés par Pexsudat des blessures. D’ailleurs des corps isolés d'abeilles 
mortes ne semblaient exercer aucune attraction et il fallait, pour pro- 
voquer l’apparition des Desmometopa, placer à côté un Harpactor tout 

- fraichement tué. 

Pourtant Bro remarque qu’ayant recueilli, dans les environs de 
Singapore, un nid d’Apis florea var. andreniformis Sm. et revenant 
le lendemain en plein midi explorer les abords de sa trouvaille, il vit 
un Desmometopa (aisément reconnaissable à P'M foncé marqué sur le 
front) voleter aupres des abeilles mortes et autour des cellules. Il 
s'agissait sans doute du D. singaporensis Kert., qu'il avait précisé- 
ment découvert autour des abeilles tuées par des Harpactor et des 

_ araignées. 
Plus récemment (1905), le Dr Lunpstrom, qui semble n’avoir eu 
- connaissance que du seul travail de Mix, a confirmé les découvertes 
de Biró. Il vit en juin à Kunstó (Suède) un essaim d'une trentaine de 
petites mouches volant autour du cadavre d'une abeille, que sucait 
un Misumena varia, Araignée floricole. Ces mouches se posaient an 
moment sur la proie, puis reprenaient place dans Pessaim. Sur 
6 exemplaires capturés, il y avait 4 Desmometopa M-atrum Meig. et 
2 D. M-nigrum Zett. Des cadavres d’abeilles déposés sur les fleurs 
- n’exerçant aucune attraction, LunpsTrém en conclut que ces petits 
- Dipteres sont strictement associés aux prédateurs. 


du Nord de PAllemagne et de Suède. 
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Enfin A. Frost (1913) a montré qu’en Amérique le Desmometopa 
latipes Meig., espèce commune aux deux hémisphères, a des habi- 
tudes identiques. 


Les deux observations isolées que je relate au début de cette note 
n’apportent, on le voit, rien qui soit nouveau. Elles confirment, tout 
au plus, un ensemble de faits déjà très démonstratif, tant par la 
variété des circonstances que par la diversité des lieux. Je ne me 
suis permis de les citer que parce qu'elles me donnaient Poccasion de 
rappeler, à Pexemple de F. KNAB, ce très curieux cas de commensa- 
lisme et de phorésie, que l'on ne semble pas, au surplus, avoir remar- 
qués en France. 


Captures de Diptéres intéressants pour la faune francaise 
par le Dr J. VILLENEUVE. 


Je suis heureux de signaler quelques espéces, d'un tres grand 
intérêt pour notre faune, que M. SéGuy, jeune et fervent diptériste 
mobilisé 4 Rambouillet, a rencontrées dans cette localité au cours de 
ses recherches, suivant les modes les plus variés, pendant les pre- 
miers mois de l’année 1917. 

1. Phaonia magnicornis Zett. — Un gd, en juin. Cette es- 
pèce, que je n’avais pas encore vue, n’a été signalée, semble-t-il, que 


2. Phaonia perdita Meig. — Nombreux individus, en mai. Je 
ne le connaissais que de Lille (Dr van Oy). 

3. Hydrotaea borussica Stein. — Un &, en juin. Je n’en pos- 
sédais qu’un male unique rapporté du Lioran (Cantal) par M. J. DE 
GAULLE. 

4. Hydrotaea pellucens Portsch. — Un 9‘, en mai. Je.n’a-' 
vais vu, jusqu’a ce jour qu’un seul individu de France, capturé a 
Reims et communiqué jadis par A. BELLEVOYE. | 

5. Adia (Chortophila) penicillaris Stein. — Un «', en mai. 
Cette espèce, qui est souvent prise pour Chortophila sepia Meig., ne 
m’etait connue que de Wimereux (A. Grarp) et de Lille (Dr van Ov). 

6. Anthomyia plurinotata Brullé. — Une © en juin, Jai 
pris, à mon tour, une Q dans mon jardin, la même semaine. Non 
signalé de France. 


l 
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7. Cnemopogon apicalis Meig. — Plusieurs individus, en 
mai. Nouveau pour la faune parisienne. Les exemplaires de ma collec- 
tion provieunent de Lille (Dr van Oye). 

8. Leria ruficauda Zett. — Un c' trouvé en mai sur un pois- 


son mort, en compagnie de Leria inscripta Meig., ce dernier en 


nombre. Leria ruficauda Zett. m'était inconnu et n’a jamais été 
signalé de France. 

9. Borborus suillorum Halid. — Ce rare Diptere ne m'était 
parvenu que d’Angleterre (J.-E. CorLın). On ne doit pas le réunir à 
B. glabrifrons Meig., comme l’a fait Th. Becker; il y a là deux 
especes distinctes. 

Enfin, M. S£cuY a encore pris, à Rambouillet, en avril dernier, la 
femelle d'une espèce inédite, dont M. l’abbé PARENT m’avait envoyé 
un $ recueilli par lui aux environs d’Arras, en avril 1913. Cette es- 
pèce, que j'ai nommée Phaonia amicula in litt., sera décrite prochai- 
nement. 

Faut-il chercher dans les événements actuels la cause de cette dis- 


persion vers le bassin parisien de tant d'espèces de Dipteres du Nord? 


| Un cas tératologique nouveau chez les Tachinaires [Dırr.] 


par le Dr J. VILLENEUVE. 


. Tl existe, dans ma collection, un individu originaire de Lyon qui 
appartient à l’espece Trixa oestroidea Rob.-Desv. et remarquable 
en ce qu'il a la livrée et les organes génitaux d'un mâle, mais présente 
la tête d’une femelle. Des cas similaires ont été déjà constatés chez 


des Syrphides, des Anthomyides et des Tachinides (2 cas), c’est-a- 


dire chez des Diptéres cyclorrhaphes; je les ai réunis sous le nom 
de : « Travestis » (cf. Fewille des Jeunes Naturalistes, [1912], n° 500, 
p. 111-113). 

Aucune explication de ce cas n’a été fournie jusqu’a présent et la 


question reste toujours posée de savoir si l'anomalie ne résulterait pas 


. de castration parasitaire au cours du développement larvaire ou nym- 
phal. 
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Un nouveau méfait de Tinea granella L. [Ler. TINEIDAE] 


par J. DE JOANNIS. 


Au mois de novembre 1916, je reçus de M. I. POUILLAUDE, prépa- 
rateur á la Faculté des Sciences de Rennes, trois petits papillons qui 
avaient été communiqués de Caen a la station entomologique de 
Rennes. M. PoviLLauDE me demandait leur nom, au cas où ils pour- 
raient étre déterminés. Ces papillons provenaient de chenilles sur les- 
quelles on donnait le renseignement suivant : « les chenilles pullulent 
« dans la colle de páte séchée qui maintient des ornements en relief 
« sur les parois d'un appartement fraichement décoré ». 

Malheureusement les petits papillons étaient presque entiérement 
frottés, la cóte des ailes antérieures avait, á peu pres seule, gardé une 
légère bordure d'écailles entrecoupée de blanchátre et de noiratre; la 
tête était complètement dénudée, etc. Néanmoins l'examen du sque- 
lette et de ce qui restait d’écailles ne permettait pas de doute tout au 
moins sur le genre de Pinsecte, il s’agissait certainement d’une espèce 
du genre Tinea. A tout hasard, je proposai, avec un fort point de 


. doute, le nom de Tinea cloacella Haw., mais je sollicitais de plus 


amples documents. Or, il y a quelques semaines, en juin 1917, 
M. PouILLAUDE recut communication de quelques fragments de déco- 
rations qui avaient dû être arrachés par suite des dégâts causés par 
les chenilles et il eut Pobligeance de me les envoyer, et, quelques 
jours plus tard, Pobtins une éclosion de Vinsecte parfait. Celui-ci 
appartient incontestablement à l’espèce classique : Tinea granella L. 
La couleur des ailes purement blanche et noire sans mélange de teintes - 


- brunátre bronzé qui se retrouvent toujours chez T. cloacella, les ailes 


inférieures beaucoup plus étroites que chez cette dernière espèce, ne 
permettent pas de doute. Et, toutes réflexions faites, je pense que les 
petits papillons reçus en novembre peuvent et doivent se rapporter 
également à l'espèce T. granella; le seul caractère qui me faisait hésiter 
était la largeur de Vaile inférieure de l’un ou l’autre de ces exem- 
plaires. Mieux vaut donc ne pas mettre T. cloacella en cause ici, tandis 
que la responsabilité de T. granella est certaine. 

Voici maintenant ce qu’il semble intéressant de relater au sujet de 
ces dégits : 

En 1913, des moulures en carton avaient été posées au plafond d’un 
appartement, à Caen. Ces plaques de carton moulées, formant des 
motifs de décoration en relief, ont à peu près 1 millimètre d'épaisseur ; 
elles étaient appliquées contre le plafond au moyen d’une colle faite 


» 


- 
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de farine de seigle mélangée de dextrine. Cette colle, en se desséchant, 
forme naturellement des plaques remplissant les cavités intérieures 
des moulures, et c'est dans cette colle une fois desséchée que Pattaque 
‘des chenilles se produisit. La présence des papillons attira attention 
deux ans aprés la date de la pose, en 1915, et la communication á la 
“Station entomologique de Rennes se fit l’année suivante, en 1916. Les 
fragments qui m'ont été communiqués, d’après les motifs qu'ils 
portent (saillies transversales d'environ 42 à 15 centimètres de lon- 
gueur), faisaient évidemment partie d’une bordure. L'un de ces frag- 
ments, long de 23 à 24 centimètres, ne renferme plus, à sa face interne, 
aucune trace de colle séchée, mais uniquement un revêtement pulvé- 
rulent formé par les déjections des chenilles, le tout parsemé d’innom- 
brables dépouilles de chrysalides écloses. La destruction de la colle 
est complète. Dans l’autre fragment, l’attaque est moins avancée, mais 
les fragments craquelés de colle de pâte séchée sont, deci delà, minés 
par des chenilles et le papillon éclos m’a semblé sorti d’une chrysalide 
qui émerge à moitié de l’un de ces petits blocs de pâte séchée. Ici la 
pâte n’eût pas manqué de finir par être aussi complètement rongée que 
dans l’autre fragment. 
_ La détermination exacte de Pinsecte est interessante. Tinea gra- 
nella à reçu son nom de la nourriture de la chenille dont Linne disait : 
Habitat in frumentorum granariis, semina rodens conglomerans, hyeme 
parietes ascendens. Cette chenille trouvait dans la colle de pâte faite 
de farine et de dextrine une nourriture semblable à celle qu’elle ren- 
contre dans les monceaux de grains de froment dans les greniers. 
Tinea cloacella ne dédaignerait probablement pas cet aliment, toutefois 
il semble plutôt affectionner une nourriture plus ligneuse, bois 
mort, champignons ligneux poussant sur les troncs d’arbres, liège des 
bouchons dans les caves; en tout cas, on ne peut affirmer qu’il soit 
en cause ici et Tinea granella doit, jusqu’à nouvel ordre, être seul 
rendu responsable des dégradations observées. 
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Sur quelques races inédites de Zygaena |Ler. HETEROCERA] 
de Sicile et de Calabre 


par le Dr Roger VERITY. 


Dans un ouvrage sur le genre Zygaena auquel je travaille, Pexpo- 
serai les raisons qui me font penser que le groupe de Zygaena fili- 
pendulae-stoechadis-angelicae-lonicerae-trifolii constitue une seule ess 
pèce, dont Jes groupes secondaires, énumérés ci-dessus et qu’on peut 
appeler des « sous-espèces », sont reliés entre eux par de nombreuses 
formes individuelles et par des formes de transition entre les races 
les mieux caractérisées et les plus distinctes des uns ou des autres: 
La race caractéristique de stoechadis, qui produit un nombre considé- 
rable d’invidus à ailes postérieures plus ou moins complètement 
envahies par la pigmentation obscure, se trouve seulement dans la | 
région qui s'étend des Alpes-Maritimes au Piémont, à la Ligurie, à 
PEmilic et à la Toscane; dès qu’on s’en éloigne on rencontre des races 
qui ne présentent plus le mélanisme des postérieures et qui ressém- 
blent, par conséquent, davantage à filipendulae; c’est à ces races du 
Midi de la France (Montpellier) et de Pltalie centrale et méridionale 
que convient le nom d’Ochsenheimeri Z.; en effet, dans la description 
originale d’OCHSENHEIMER, à laquelle ZELLER a plus tard donné le nom 
d’Ochsenheimeri, le Midi de la France et de l'Italie sont des localités 
indiquées; en outre, le liséré obscur des ailes postérieures est décrit 
comme « sinueux », ce qui est précisément un des caractères per- 
mettant de distinguer de filipendulae les races de stoechadis qui lui 
ressemblent davantage à Pégard des autres caractères, car chez fili- 
pendulae ce liséré est très mince sur toute sa longueur, très net et 
d’une largeur très uniforme, tandis que chez Ochsenheimeri il est plus 
large et s’élargit particulièrement entre la première nervure cubitale 
et la deuxiéme anale; les antennes sont en outre plus épaisses, les 
ailes plus trapues, le lavis rouge du revers des antérieures se réduit 
á une bande centrale assez étroite et á contours plutót nets. En 
Calabre (Aspromonte, 1,200 m.) se trouve une race dont le mále a 
constamment six taches sur les antérieures (chez Ochsenheimeri on 
en rencontre encore a cing, bien qu'ils soient moins fréquents que 
dans la race mélanienne susdite de stoechadis) et dont Ja femelle a 
constamment un facies particulier, celui que Serrz (Grossschmett., 
tab. 5) a figuré sous le nom de hadjina Stdgr. (du Taurus) : grande | 
taille, ailes très allongées et acuminées, taches des antérieures larges 
et confluentes deux à deux, liséré des postérieures comme chez fili- 
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pendulae; je propose le nom de calabra, n. var., pour cetle race. 
Enfin, en Sicile, la ressemblance avec filipendulae s’accroit tellement 
qu'il est impossible d’établir s’il s’agit d'une race de cette sous-espece 
ou d’une race de la sous-espèce stoechadis; en effet, ici le liséré des 
postérieures devient mince et uniforme aussi bien chez le mâle que 
‘Chez la femelle, et le lavis rouge du revers des antérieures acquiert 
autant d’etendue que chez filipendulae; les antennes et la coupe des 
ailes sont, au contraire, semblables á celles de stoechadis; jamais on 
ne rencontre d'individus à cing taches; la femelle ressemble davan- 
tage à celle d’Ochsenheimeri qu’à celle de calabra ; il convient de dis- 
tinguer cette race par le nom de siciliensis, n. var. 

Un autre groupe, qui n’a pas attiré suffisamment l’attention jus- 

qu'ici en Sicile, est celui de la sous-espèce lonicerae Scheven, y com- 
pris les races à antennes courtes et épaisses et à ailes trapues, dont 
on fait, bien à tort, ce me semble, une espèce distincte, sous le nom 
de trifolii Esp.; d’après moi, lonicerae et trifolii constituent tout 
simplement deux types de structure qu’une seule sous-espèce pré- 
sente, isolée ou ensemble, suivant les localités, sur toute l’étendue 
de son habitat. En Sicile, comme partout, ce phénomène se vérifie et 
on rencontre des lonicerae nettement caractérisés et des trifolii qui le 
sont également, comme on trouve toutes sortes de formes de tran- 
Sition. Le type trifolii de Sicile a recu le nom de syracusiae Zeller, et 
- sa description, comparée à celle du trifolii d'Allemagne, est excellente ; 
Ch. OBERTHÜR nous apprend cependant qu’il ne s’agit nullement d'une 
. race propre à la Sicile, car elle est parfaitement semblable à celle 
“du Morbihan, en France, et de certaines localités d’Espagne et d’Al- 
-gérie; il nous apprend en outre que dans d’autres localités de ces 
deux dernières régions se trouve une autre race à couleurs moins 
vives qu'il propose de distinguer par le nom inédit d’ « australis 
Lederer ». Le type lonicerae de Sicile n’a, à ma connaissance, au 
“contraire jamais été décrit et je profite, par conséquent, avec plaisir 
des matériaux que m’a soumis M. E. Ragusa de Palerme pour en 
- donner une description sommaire : 

Il s’agit d'une race interessante en ce quelle differe des autres 
“races européennes et constitue une transition à Seriziati Oberth., 
d'Afrique; le caractère le plus saillant de cette dernière consiste en 
ce que les ailes posterieures sont envahies en grande partie ou méme 
presque complètement par les écailles obscures de la bordure margi- 

male; je n’ai sous les yeux que quelques exemplaires de Sicile; je ne 
- sais done pas si le mélanisme y arrive 4 un degré aussi élevé, mais 
“cette bande est certainement plus large que chez toute autre race 
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d’Europe, et chez quelques individus elle est plus large que chez les 
Seriziati à bordures plus étroites, car elle arrive à la moitié de la 
distance entre le limbe et l’extrémité de la cellule; les taches rouges 
des antérieures ont beaucoup d’ampleur et les taches 3 et 5 sont sou- 
vent réunies entre elles par une strie rouge; dans les exemplaires 
de transition á syracusiae, ces taches sont de plus en plus restreintes 
et acquiérent une teinte de plus en plus vive; je distingue ce lonicerae 
sous le nom de trinacria, n. var., types : de Lupo au sud de Palerme, 
dans la collection RAGUSA. 

Les types de calabra, récoltés par Querci du 13 au 21 juillet 1914, 
et les types de siciliensis, récoltés par E. Racusa aux environs de 
Palerme, sont dans ma collection. 
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D ANNONCES DE LA SOCIÉTÉ 


é VOYAGE DE CH. ALLUAUD ET R. JEANNEL 
en ans Orientale (1911-1912) 


| Mémoires parus : 


=. List e des Stations: par Ch. ALLUAUD et R. JEANNEL, avec une carte. 
> Grottes de l'Afrique Orientale : par Ch. ALLUAUD et R. JEANNEL. 
- Crustacés : I, Phyllopoda, par E. Dapay DE DEÉs. — I], Amphi- 
A poda, par E. CHEVREUX. 
+ Arachnides: |, Opiliones, par le Dr C.-Fr. ROEWER, avec 1 pl. n. 
pe EL, Ixodidae, par L.-G. Neumann. — IH, Araneae en partie), 
- par L. BERLAND. 
Paémipteres : I, Pentatomidae, par le Dr R. EEE avec 4 pl. n. 
lu, Naucoridae, Belostomidae et Nepidae, par A.-L. MONTANDON. 
-Strepsiptères : par le Dr R. JEANNEL, avec 1 pl. n. 
Eee: I, Pselaphidae, par A. RAFFRAY. — Il, Onthophagini, 
| er H. D’ORBIGNY. — IT, Meloidae, par M. Pic, avec 1 pl. col. — 
IV, Hylophilidae et Anthicidae, p ar M. Pic, avec 1 pl. n. — V,. 
E Hybosorinae, etc., par E. BENDERITTER, avec 1 pl. n. — VI, Bu. 
_ prestidae, par Ch. KERREMANS, avec 1 pl. col. — VII, Lampyr ‘idae, 
_ par E. Ouvier. — VIII, Hispinae, par R. GESTRO, avec 4 pl. n. — 
IX, Dascillidae, etc., par M. Pic. — X, Anthribidae, par K. Jor- 
DAN, — XI, Histeridae, par H. DESBORDES. — Xi, Dynastinae, par 
- E. BENDERITTER, avec 1 pl. n. 
‘Hyménoptères : I, Proctotrupidae, Cynipidae, etc., par J.-J. KIEF- 
_ FER. — Il, Formicidae, par le Dr F, SANTSCHI, ayec 2 pl. n. — 
Be lit, Chrysididae et Vespidae, par R. DU BUYSSON. — IV, Braco- 
a nidae, par Gy. SzEPLIGETT. 
Diptères : I, Chironomidae et Cecidomyidae, par J.-J. KIEFFER. — 
Aire _Nematocera, par F.-W. Epwarps. — Ill, Polyneura, par - 
P. RIEDEL. = 1% Anthomytidae, par P. STEN. — V, Br rer 
par Th. BECKER, avec 2 pl. n. 4 
‚epidopteres : I, Chenilles des galles, par F. Le CERF, avec 2 pl. Hes. 
Orthoptères : I, Dermaptera, par A. Bonet, avec. opi. u. = 11, 
Mantidae, par L. CHOPARD. : 
Pe seudonsvroptöres : I; Termitidae, par V. Suösreor. — n, Odo- 
nata, par R. MARTIN, avec 3 pl. > RON 
ENévroptéres Planipennia, etc., par L. Navás. 
Doranods Chilopoda, par H. RIBAUT, avec 5 a Bie IL, Sym- 
_ payla, par H. Ripavt, avec 2 pl. n. 
Plan ton du Victoria-Nyanza, par J. Vieux, avec 2 pl. n. 
Vers leer Trematodes et Gordiaces, par P. DE BEAUCHAMP, 
avec 1 pl. n. — II, Oligochètes, par MICHAELSEN, avec 1 pl. n. 
ne: ssons du ‘Vietoria-Nyanza, per le: Dr E PELLEGRIN, + avec 
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Librairie de la Société entomologique de France (suite). 
Characters of undescribed Lepidoptera heterocera, par 
E. WaLxer. London, 4869; 1n-8%.%, 2.02... 3 et A Ir.2 


Tableaux analytiques pour déterminer les Coléoptères 
d'Europe, in-8°, Moulins. (Extr. Rev. sc. Bourb.) : 


I. Nécrophages, traduit de Reitrer [par M.-J. 


Breton], 4890.20 1. goes ste hes te a 1 fr. 
II. Colydiides, Rhysodides, Trogositides (traduit de : 
Rerrren), 489) o 0 0 SANT RRQ 0 ir. 509 
Histérides nouveaux (Description d’), par S. DE MARSEUL, + 
in-8° (Extr. Ann. Soc. ent. Belg.). . . . . . : . . …. 4 50 et 2 fr. 


Monographie de la famille des Eucnémides, par H. DE 
BonvouL6ir, Paris, Soc. ent. Fr., in-8° avec 42 plan- 
ches gravées..... Bie Ps NP CE IN ee Sek" TAR; 
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